
Cette question ne se posant plus après la 
majorité de l’enfant, une adoption par le 
concubin ou le partenaire de pacs est dès 
lors possible. La même règle s’applique aux 
couples de même sexe, mariés ou non. 

Qu’en est-il en matière de transmission 
patrimoniale ? 
L’adopté a vocation à hériter de son parent 
adoptif. A noter qu’en cas d’adoption simple, 

il conserve également ses droits 
dans la succession de ses 

parents d’origine. Néan-
moins, au niveau fiscal,  
en principe il n’est pas 
tenu compte du lien qui 
résulte de l’adoption 

simple : l’adopté qui 
reçoit une donation ou 

une succession ne bénéficie 
pas du tarif en ligne directe, lar-

gement plus avantageux. Heureusement, 
le code des impôts prévoit des exceptions. 

Elles concernent notamment  les enfants 
de l’époux ou de l’épouse de l’adoptant et 
les enfants pris en charge par l’adoptant 
pendant une longue période . Pour que 
l’enfant du concubin ou du partenaire pacsé 
bénéficie du tarif en ligne directe, l’adoptant 
devra ainsi lui avoir apporté des soins inin-
terrompus, soit au moins cinq ans pendant 
sa minorité, soit au moins dix ans dans sa 
minorité et sa majorité. Dans cette situa-
tion, les notaires conseillent  de réunir dès 
que possible les documents qui prouvent 
cet investissement constant dans la vie de 
l’enfant ou du jeune. 

Spécialiste du droit de la famille, votre 
notaire est à votre écoute pour vous 
renseigner et vous aider sur ce sujet. 
Consultez www.notaires.fr pour trou-
ver celui qui est le plus proche de chez 
vous.

 

Conseils des notaires : 
Le numéro de mars du magazine 
Conseils des notaires est consacré à 
l’investissement locatif sous toutes ses 
formes : bien ancien ou neuf, occupé 
ou libre, parts de SCPI… Ou comment 
diversifier son patrimoine et préparer 
son avenir. Conseils des notaires est à 
découvrir sur le site www.notaires.fr 

Le saviez-vous?
Plus de la moitié des offices notariaux 
pratiquent désormais l’acte authentique 
électronique. Le minutier central de la 
profession conserve déjà plus d’un mil-
lion d’actes notariés numérisés ! Soit 
léquivalent de 4 km de rayonnages et  
250 mètres cubes de papier. 

Auto-entrepreneurs: il faut un  
compte bancaire séparé 
Depuis le 1er janvier 2015, tous les 
auto-entrepreneurs  ont l’obligation 
de  dédier un compte bancaire à  leur 
activité professionnelle, quel que soit 
leur domaine d’activité. Ce compte doit 
être utilisé pour encaisser les recettes, 
effectuer les dépenses et achats en 
lien avec son activité, effectuer des 
prélèvements pour se rémunérer, etc..

 Adopter l’enfant de son conjoint

cachet de l’office

N°113 - mars 2015 
www.notaires.fr

La
 le

ttr
e 

de
 m

on
 n

ot
ai

re
 e

st
 u

ne
 p

ub
lic

at
io

n 
de

 la
 D

ire
ct

io
n 

de
 la

 c
om

m
un

ic
at

io
n 

du
 C

S
N

 - 
60

 B
d 

de
 la

 T
ou

r M
au

bo
ur

g,
 7

50
07

 P
ar

is

Adoption plénière, adoption simple, 
quelles différences ? 
L’adoption plénière rompt les liens de l’en-
fant adopté avec sa famille d’origine ; elle 
suppose un agrément, donné après en-
quête du service d’aide sociale à l’enfance 
du département, et est prononcée après 
une période pendant laquelle l’enfant est 
placé chez l’adoptant. Des démarches 
qui ne sont pas nécessaires avec 
l’adoption simple, qui laisse 
subsister les liens avec la 
famille d’origine. 
Elle correspond donc, 
dans la grande majo-
rité des cas, au projet 
des beaux-parents 
qui souhaitent établir 
un lien de filiation entre 
eux et les enfants qu’ils ont 
élevés. Autres différences : avec 
l’adoption plénière, l’enfant prend le nom 
et la nationalité de ses parents adoptifs. 
Dans le cas d’une adoption simple, le nom 
de l’adoptant peut simplement s’ajouter 
au nom d’origine ; l’adopté peut prendre 
la nationalité de son parent adoptif s’il en 
manifeste la volonté.

L’adoption simple est-elle révocable ? 
Oui, mais seulement pour des motifs 
très graves, par une décision judiciaire. 
Le nouveau lien de filiation perdurera 
donc après une éventuelle séparation du 
couple. Il s’agit donc d’un engagement 
très fort, ce que le notaire ne manquera 
pas de souligner.    

Couple marié, couple non marié, y a-t-il 
des différences ? 
Si l’enfant est mineur, le beau-parent doit 
être marié avec le père ou la mère biolo-
gique de l’enfant pour l’adopter, pour des 
raisons d’autorité parentale. 

 Aujourd’hui, la majorité des adoptions ont lieu au sein des familles recomposées. 
L’adoption simple est en général plus adaptée.


